
Rav Yoram Mickaël Abargel a écrit que Rabbi Tsvi 
Elimélekh de Dinov a dit avoir entendu de son 
Rabbi que Yaacov Avinou a été enterré au mois 
de Kislev pendant Hanouka. La tradition veut que 
Yaacov Avinou soit décédé le 15 Tichri, premier jour 
de Souccot, comme l’implique le verset : «Yaacov 
se rendit à Souccot»(Béréchit 33.17), et l’Égypte 
pleura son décès pendant 70 jours comme il est 
écrit: «Les égyptiens pleurèrent pour lui pendant 
soixante-dix jours»(Béréchit 50.3). Ce n’est qu’après 
que Yossef et ses frères portèrent son corps saint 
en Canaan et l’enterrèrent 
dans la grotte de Mahpéla. 
L’enterrement de Yaacov 
Avinou a eu lieu au milieu 
des jours saints de Hanouka. 
Cela nous enseigne que la 
lumière spéciale de Yaacov 
Avinou brille dans le monde 
pendant les saints jours de 
Hanouka, et c’est un moment 
propice pour apprendre de 
ses voies et rester fidèle à 
ses vertus.

Les trois piliers sur lesquels 
repose le monde, la Torah, 
le service divin et la bonté, 
correspondent aux trois 
patriarches, chacun se 
conduisant d’une manière extraordinaire, selon 
l’un des trois piliers. Avraham  Avinou excellait dans 
le pilier de la bonté, Itshak Avinou dans le service 
divin, à savoir la prière et Yaacov Avinou excellait 
dans la Torah. Étant donné que la lumière de Yaacov 
Avinou brille pendant Hanouka, nous apprenons 
que c’est un moment opportun pour se renforcer 
dans l’étude de la Torah et mériter d’atteindre la 
sagesse de la Torah.

Nous préparons l’huile le 24 Kislev, le 25 Kislev 
au soir nous allumons la première lumière de 
Hanouka. Lorsque nous ajoutons 24 à 25 nous 
obtenons 49, correspondant à ce que rapporte le 
Talmud : La Torah est composée en 49 facettes 
d’impureté et 49 facettes de pureté. Lorsque 
nous les ajoutons ensemble, nous obtenons 98, 
insinuant qu’en travaillant dans la Torah, nous 
seront protégés des 98 malédictions mentionnées 
dans la Paracha Ki Tavo, tirant un arc sur tous nos 
persécuteurs, les éliminant tous. Accrochons-nous 
à Hachem comme il est écrit : «Mon bien aimé est 
blanc et vermeil, distingué parmi les myriades»(Chir 
Achirim 5.10). De même, le miracle de Hanouka a été 
fait précisément à travers l’huile d’olive parce que 

l’huile d’olive symbolise la sagesse de la Torah. Le 
Bné Issahar explique que les Grecs voulaient abolir 
la sagesse de la Torah et augmenter la sagesse 
étrangère, la philosophie grecque. Au moment du 
salut, «les Juifs avaient la lumière»(Esther 8.16), 
cela se réfère à la Torah. Hachem a accompli le 
miracle à travers l’huile qui fait allusion à la sagesse 
de la Torah, comme le disent nos sages : «Yoav 
envoya (un messager) à Tékoa pour amener une 
femme sage de là-bas»(Chmouel II 14.2). Il l'a envoyé 
spécifiquement à Tékoa parce que l’huile de Tékoa 

était incomparable, et partout 
où l’huile d’olive est trouvée, 
la sagesse est trouvée. 

En plus de cela, la vertu 
première de Yaacov Avinou, 
pour laquelle il est considéré 
comme le plus admiré des 
patriarches est qu’il a mérité 
que tous ses fils soient des 
tsadikimes, comme il est 
rapporté dans le Midrach: 
«Ichmaël et tous les fils 
de Kéturah sont venus 
d’Avraham. Essav et tous 
les chefs d’Edom venaient 
d’Itshak. Mais Yaacov mérita 
que tous ses fils soient  

tsadikimes». 

Par conséquent, selon ce que nous avons 
mentionné ci-dessus, nous comprenons que la 
lumière de Yaacov Avinou nous illumine pendant 
les jours de Hanouka, et nous apprenons que c’est 
aussi un moment propice pour l’éducation des 
enfants. Ceci est impliqué par le nom même de 
la fête, Hanouka, qui vient du mot éducation, pour 
indiquer que Hanouka est un moment propice pour 
réussir comme Yaacov Avinou l’a fait à éduquer 
correctements ses enfants. Ceci est également 
sous-entendu à travers les paroles de nos sages: 
«La mitsva de Hanouka est une lumière pour 
chaque homme et sa maison». C’est-à-dire que le 
but principal des lumières de Hanouka est d’attirer 
une force et une aide immense du ciel à chaque 
personne pour son ménage et pour ses chers 
enfants. Par conséquent, nos sages disent  : «Celui 
qui est méticuleux dans l’allumage des lumières à 
Hanouka (et avant chabbat) sera récompensé par 
des enfants qui seront des érudits en Torah». C’est-
à-dire que, pendant les jours saints de Hanouka, 
si nous le méritons, la lumière de Yaacov Avinou 
qui a mérité que tous ses fils soient  tsadikimes, se 
déversera sur nous.
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Séjourner dans la maison d'Hachem
Il est écrit «Tu es mon rocher» 
(Téhilimes 18.3) – "Mon rocher" c’est 
Akadoch Barouh Ouh. Toute personne 
qui a confiance en Akadoch 
Barouh Ouh, sera protégée 
des dommages spirituels 
et sauvée des dommages 
matériels. Akadoch Barouh Ouh 
ne donnera pas la possibilité 
aux dommages physiques qui 
s’approcheront d’elle de lui 
nuire, comme il est écrit : «Et 
un fléau ne s’approchera pas 
de leur tente»(Téhilimes 91.10).

Et pas seulement aux juifs qui 
sont porteurs de la Torah, mais aussi 
à ceux qui sont préoccupés par les 
moyens de subvenir aux besoins de 
leur foyer, et qui n’ont pas de temps 
libre pour pratiquer la Torah. Le 
Baal Atanya dit que ce dernier pour 
recevoir cette protection, devra se lier 
à l’érudit en Torah, c’est-à-dire qu’il 
ira voirun érudit en Torah et qu’il lui 
dira : je ne vous quitte pas, vous et 
moi sommes associés en tout, prenez 
juste soin de moi, pour qu’après cent 
vingt ans, je sois placé devant la 
présence divine, afin que je puisse: 
«témoigner de la satisfaction que j’ai 
donné à Hachem et que je visite son 
palais». Le Roi David a répété pendant 
soixante-dix ans à ce sujet : «Il est 
une chose que je demande à Hachem, 
que je réclame instamment, c’est de 
séjourner dans la maison d’Hachem 
tous les jours de ma vie»(Téhilimes 
27.4). Quiconque mérite cela pourra 
aussi mériter la satisfaction d’Hachem 
et l’entrée dans son palais, parce 
que «la satisfaction d’Hachem» est 

l’endroit de "Tsartséhote Chéhina" qui 
est un endroit difficilement accessible. 
Mais pour l'atteindre, l'âme doit 

être blanchie à la chaux, lavée et 
purifiée autant que possible après 
clarification avec un nettoyage jusqu’à 
la dernière goutte. Et tout cela arrive, 
si vous étudiez la Torah avec amour 
et pour elle-même, et non pas pour 
dépasser les autres, qu’Hachem nous 
en préserve, et non pour faire pleurer 
qui que ce soit, mais seulement pour 
aimer Hachem Itbarah et adhérer à 
sa Torah. 

Il est écrit : «Comme un frisson, Tu 
l’entoures de Volonté»(Téhilimes 5.13). 
Celui qui a la volonté et la sagesse, 
sera béni d’être revêtu de sa Torah et 
de ses mitsvotes – un frisson est un 
bouclier de fer, qui entoure l’homme 
de ses trois niveaux. Il s’ensuit qu’une 
personne qui donne de la satisfaction 
à Hachem dans l’étude de sa Torah, 
Akadoch Barouh Ouh le bénira en 
plus, afin qu’il lui procure toujours 
de la satisfaction.

Jusqu’à présent, nous avons appris 
qu’un juif qui apprend une leçon de 

Torah avec amour et joie, s'accroche 
à ce moment-là totalement à Hachem 
Itbarah de tout son être. Alors Hachem 

lui donnera les bons vêtements 
de l’âme qui sont la pensée, 
la parole et l’action.

Il y a ceux qui viennent 
assister à un cours de Torah 
avec un esprit très propre, ils 
écrivent toute la leçon, puis 
ils savent aussi comment 
expliquer avec la parole ce 
qu’ils ont appris, et puis ils 
savent aussi comment se 

conduire de manière pratique 
par rapport aux enseignements reçus. 
Lorsqu’on va assister à un cours de 
Torah, il faut impérativement venir 
avec les trois vêtements de pensée, 
de parole et d’action, alors il sera 
possible de mettre la pensée en 
parole et ensuite il sera possible de 
transformer cette parole en action 
concrète.

Nous avons aussi appris qu’en se liant 
à Akadoch Barouh Ouh avec ces trois 
outils, la pensée, la parole et l’action, 
l’homme mérite qu’Hachem ne le laisse 
pas seul ne serait-ce qu’un instant. Par 
conséquent, il est rapporté dans la 
première section du Choulkhan Aroukh 
(Or Ahaïm signe 1-paragraphe 1), le 
Rama a écrit : «Hachem est toujours 
devant moi»(Téhilimes 16.8), c’est un 
grand précepte dans la Torah que 
pratiquent les justes qui vont devant 
Hachem. C’est la clé de l’œuvre du 
service divin que l’homme n’oubliera 
pas cette recommandation en sera 
grandement récompensé.


